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Au cours des dix années de léthargie soit disant perdues, Chanel Japon a plus que doublé son chiffre d’affaires qui atteint environ 700 millions de dollars.

Il est vrai que le Japon a connu une période difficile. La lenteur dans le programme de réformes administratives peut agacer et freiner les possibilités d’implantation au Japon. De même, le manque de transparence de l’administration japonaise est connu mais est en train de véritablement changer. Les efforts de JETRO en ce sens sont à saluer, et l’ouverture d’un guichet unique (Invest Japan Business Support Center à Tokyo) est là pour aider les entrepreneurs. On peut aussi parfois avoir l’impression d’un décalage entre l’administration et la volonté affichée par la politique de promotion des investissements étrangers de Koïzumi. Enfin, avec la baisse de la consommation japonaise ces dernières années, le Japon paraît en grande difficulté.

Or sur place, l’impression est toute différente.

Rappelons les faits incontestables : le Japon est toujours la deuxième économie du monde. Si le pays ne redresse pas sa croissance, on estime que la Chine le rattrapera en 2050, il reste donc 45 ans pour s’implanter dans l’archipel et prospérer. Son niveau de vie est l’un des plus élevés au monde. L’épargne japonaise représente 30% de l’épargne mondiale et équivaut aux PNB français, allemand et hollandais réunis. Le Japon est un pays homogène, linguistiquement, sociologiquement et d’un point de vue ethnologique. La qualité des collaborateurs japonais est bien sûr très élevée et ceux-ci se distinguent par leur haute loyauté. Leur mobilité s’accroît et l’intérêt pour les firmes étrangères se confirme. Le phénomène Carlos Ghosn y est pour beaucoup d’ailleurs. La stabilité de la démocratie japonaise est un atout supplémentaire face à la Chine, même si la question de choisir entre les deux pays ne lui paraît pas pertinente. Rappelons aussi la bien meilleure protection de la propriété intellectuelle au Japon qu’en Chine. Enfin, la très grande qualité des infrastructures et des services japonais est un atout indiscutable.

Quelles sont les opportunités au Japon ?

Tout d’abord, le Japon est un marché incontournable, et un acteur mondial se doit d’y être présent. La très grande exigence du consommateur japonais pousse les entreprises à améliorer la qualité de leur produit et de leur service, ce qui leur confère un avantage compétitif qu’elles n’auraient pas sans être au Japon.  

Ensuite, paradoxalement la mauvaise santé de l’économie japonaise est une belle opportunité. L’obsolescence de certaines industries, telles que l’industrie pharmaceutique (la France détient 20% du marché japonais) ou encore le retraitement de l’eau, donnent des occasions d’investissement très prometteuses.

Enfin, les investissements étrangers sont bienvenus au Japon. La première vague de grands investisseurs français après 1999 a fait suite aux premières réformes dans ce domaine. Les nouvelles réformes annoncées sont peut être lentes mais elles sont réelles.




